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Deux poupees en ivoire d'epoque romaine
ä Yverdon-les-Bains VD
Frederic Rossi

A la suite de projets immobiliers affectant
trois parcelles de la rue des Philosophes ä

Yverdon, plusieurs campagnes de fouilles
furent organisees entre 1990 et 1993, Ce
ne sont pas moins de 311 tombes qui
furent ainsi decouvertes, remontant ä une
periode s'echelonnant du IVe au Vl/Vlle
siecles apres J.-C. Sous cette necropole,
les fouilles livrerent egalement de
nombreux vestiges du vicus gallo-romain
d'Eburodunum tels que des bätiments en
terre et bois du debut de notre ere ainsi que
les fondations maconnees d'une cave plus
tardive. En outre, plusieurs rates de cuisson

d'imitations de ceramique sigillee,
dont certains portaient la marque du potier
L Aemilius Faustus, furent retrouves en
bordure de la zone exploree1. Cette decouverte

revele la proximite d'un atelier de po¬

tier et, par consequent, la vocation artisa-
nale de ce quartier du w'cusqui s'est etabli,
des l'epoque augusteenne, en dehors de
l'emprise du site gaulois. En effet, c'est
egalement durant ces campagnes de
fouilles que la limite de l'agglomeration
celtique a pu etre mise en evidence gräce ä
la decouverte d'un rempart ä poteaux verticaux

precede de fosses ä fond humide,
rempart qui barrait, entre lac et marais, l'acces

au cordon littoral sur lequel se deve-
loppait le village gaulois2 (fig. 1).

La necropole

Nous ne connaissons pas les limites de
cette necropole qui s'etendait sur une
surface d'au moins 3600 m2 et dont seule une

partie infime a ete fouillee. En 1854 dejä,
lors de la construction de la voie de chemin
de fer Morges-Yverdon qui passait au sudest

de nos chantiers, de nombreuses
tombes furent reperees au »Pre de la Cure«
dont certaines renfermaient des objets
actuellement deposes au musee d'Yverdon3.
L'emplacement de la necropole semble

fig. 1

Plan du castrum d'Yverdon-les-
Bains et Situation de la necropole
du Pre de la Cure. (Dessin
Archeodunum SA-MHAVD).
Plan des »castrum« von
Yverdon-les-Bains und Lage der
Nekropole Pre de la Cure.
Pianta del castrum d'Yverdon-les-
Bains e posizione della necropoli
di Pre de la Cure.
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conditionne par le passage d'une des rues
du vicus gallo-romain qui parait avoir ete
encore utilisee ä l'epoque du castrum. Bien

que nous n'en ayons pas la preuve formelle,

il est d'ailleurs possible que la voie sor-
tant de la porte Orientale de la forteresse
s'y rattache. Quoiqu'il en soit, la periode de
fonctionnement de la necropole montre
clairement qu'il s'agit d'un des cimetieres
du castrum dont l'erection remonte
probablement ä la seconde moitie du IVe siecle
de notre ere''.

La typologie des sepultures revele une
grande diversite: tombes en pleine terre,
coffres en bois, tombes en dalles, ä murets,
ä fond magonnes, etc. En maints endroits,
les differentes orientations et la frequence
des recoupements entre les structures
offrent une bonne Chronologie relative que
pourra etayer et caler dans le temps l'etude
du materiel archeologique retrouve aupres
des defunts. Outre les pieces de parure et

d'habillement, l'abondance appreciable
des offrandes funeraires est une des
caracteristiques de ce cimetiere. Le developpement

de la necropole des le IVe siecle, ä

une epoque oüla coutume romaine de
disposer des recipients garnis entre autres
d'aliments etait encore vivace, explique
sans doute un tel phenomene.
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fig 2
La poupee inv. T 192-1.
(Photo D. et S. Fibbi-Aeppli).
Die Puppe (T 192-1).
La bambola(T 192-1).

fig. 4
La poupee inv. 64 75-1.
(Photo D. et S. Fibbi-Aeppli).
Die Puppe (6475-1).
La bambola (6475-1).

fig. 3
Detail de la poupee inv. T 192-1.
(Photo D. et S. Fibbi-Aeppli).
Detail der Puppe (T 192-1).
Dettaglio della bambola (T 192-1).

fig. 5
Detail de la poupee inv. 6475-1.
(Photo D. et S. Fibbi-Aeppli).
Detail der Puppe (64 75-1).
Dettaglio della bambola (6475-1).

r?

¦<o.

\m.
m>.^¦*

ü

¦¦is

i£

m iL

»¦

153



o

1a

50cm

fig 6
Releve de la tombe T 192; en
grise la poupee en ivoire
inv T 192-1. (Dessin P. Friedemann,

Archeodunum SA).
Zeichnerische Aufnahme des
Grabes T 192; grau: die Puppe
aus Elfenbein.
Rilievo della tomba T 192. In
grigio: la bambola dävorio.

Mentionnons egalement une autre necropole

connue par des trouvailles anciennes
et situee ä l'ouest du castrum, au lieu-dit en
l'lsle (cf. note 3). Les quelques descriptions
que nous possedons du materiel provenant

de ce second cimetiere semblent
indiquer qu'il a ete utilise depuis une date
plus haute que celui de la rue des
Philosophes, des l'epoque gallo-romaine et
jusqu'au IVe siecle au moins. II s'agit donc plu-
töt d'une des necropoles du vicus.

La tombe T 192

La tombe T 192, qui seule nous Interesse
dans le cadre de cette presentation, est
malheureusement tres endommagee"'.
Les traces d'un eventuel cercueil ou entourage

n'etaient pas conserves (fig. 6).
L'orientation ouest-est de la sepulture la

ränge parmi la grande majorite des
tombes. Dans le meme ordre d'idee, la
sepulture ne semble pas occuper une place
choisie dans la necropole ce qui confirme
l'idee qu'aucune particularite ne la distingue

des autres.
Du defunt, seuls un fragment de la calotte
cränienne, quelques elements de la cage
thoracique et du membre superieur
gauche ont ete retrouves en place. L'etude
anthropologique, quant ä eile, permet seu-
lement d'etablir qu'il s'agitd'unejeune
personne ägee d'environ 14-15 ans. sans
precision de sexe6.
A la hauteur de la cage thoracique. sur les
cötes, a ete decouverte une petite poupee
d'ivoire (inv. T 192-1). Une seconde poupee

m]aW
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fig- 8
Restitution du Systeme
dässemblage des poupees.
(Dessin M. Klausener. MHAVD).
System der Fixierung der Einzelteile

der Puppen.
Ricostruzione del montaggio
delle bambole

fig 7
Releve de la poupee inv. T 192-1.
Ech. 1:1. (Dessin M. Klausener.
MHAVD).
Zeichnung der Puppe (T 192-1).

154 Rilievo della bambola (T 192-1).
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(inv. 6475-1). moins complete. provient
des alentours immediats et peut etre ratta-
chee selon toute vraisemblance ä la meme
tombe qui, nous l'avons vu, a ete fortement
perturbee.

La poupee inv T192-1 (fig. 2 et 3)

Materiau: ivoire7

Hauteur conservee: env. 14 cm
Hauteur totale probable: env. 18/20 cm
Hauteur du tronc avec la tete: 9,2 cm
Description: personnage feminin. La tete et
le tronc sont tailles d'une seule piece. La

tete est finement ciselee; on distingue
encore nettement la bouche, le nez et l'oeil

gauche dont la pupille est signalee par un

petit trou. La chevelure, tres elaboree, est

composee d'une epaisse couronne ou

bandeau de cheveux entrelaces; sur le

front, les cheveux sont ondules et peignes
sur le cöte; sur la nuque, les cheveux pen-
dent legerement puis sont remontes (et
fixes sous la couronne?); les oreilles ne
sont pas visibles; l'arriere de la tete est en-
dommage (fig. 7).
Le tronc est fortement degrade, seuls les
seins et les fesses sont encore percepti-
bles; la taille est peu marquee. Les membres

sont articules aux epaules et aux
coudes ainsi qu'au niveau des hanches et

des genoux; seuls l'avant-bras gauche et la

partie superieure des jambes sont conserves;

la main gauche comporte encore les

traces de trois doigts et du pouce, qui etait
degage.
L'assemblage des differents elements se
faisait vraisemblablement au moyen de

petites chevilles coniques comme le montre

la reconstitution de la figure 88. Ce

mode de fixation a ete clairement observe
et etudie sur une admirable poupee
decouverte au debut du siecle ä Rome, dans
le tombeau de la jeune Crepereia Tryphae-
na (fig. 9). Cette figurine offre d'ailleurs de

nombreuses similitudes avec notre exemplaire.

La plus remarquable est sans aucun
doute le soin particulier porte au Systeme
d'articulation qui permet aux membres
d'effectuer des mouvements anatomique-
ment corrects9 (fig. 10).

La poupee inv. 64 75-1 (fig. 4 et 5)

Materiau: ivoire
Hauteur conservee: env. 10 cm
Hauteur totale probable: env. 18/20 cm?
Hauteur du tronc avec la tete: 9,8 cm
Description: personnagefeminin. La tete et
le tronc sont tailles d'une seule piece. La

tete est finement ciselee et les traits du vi¬

sage bien marques; la pupille des yeux est
signalee par un petit trou; la coiffure,
comparable ä celle de la poupee T192-1, est
relativement peu detaillee; les cheveux
entrelaces composes en couronne ou
bandeau se croisent sur la nuque. On

distingue clairement les seins. le nombril, le

sexe et les fesses; la taille est bien
marquee. Les membres ont disparu, mais les

traces de leurs attaches, identiques ä

celles de la poupee T192-1, montrent qu'ils
etaient articules (fig. 11).

Datation

La sepulture dans laquelle a ete decouverte

la poupee inv. T192-1 ne contenait
malheureusement aucune autre offrande
susceptible de nous eclairer sur la date
d'inhumation. De plus l'etude archeologique

de la necropole est encore trop peu
avancee pour attribuer notre tombe ä une
phase particuliere d'un cimetiere qui, rap-
pelons-le, a fonctionne entre le IVe et le VI/
Vlle siecles. Quoiqu'il en soit, l'attribution
possible de la sepulture ä une epoque
precise nedevra pas nous influencer surla da-

fig 9
Rome. Poupee d'ivoire de la
tombe de Crepereia Tryphaena
(tire de A. Mura Somella; cf.

note 9).
Rom. Puppe aus Elfenbein
aus dem Grab der Crepereia
Tryphaena
Roma. Bambola dävorio della
tomba di Crepereia Tryphaena.

fig. 10

Schema illustrant les differents
mouvements des membres que
permet le Systeme de fixation
utilise pour la poupee de
Crepereia Tryphaena (tire de
A. Mura Somella; cf. note 9).
Schema der verschiedenen
Bewegungen, die mit der Puppe
aus dem Grab der Crepereia
Tryphaena möglich sind.
Schema illustrante i diversi
movimenti degli arti permessi dal
sistema di fissaggio usato per la

bambola di Crepereia Tryphaena. 155



tation d'un objet qui a pu etre fabrique
plusieurs annees, voire quelques decennies
avant son depöt.
Une etude typologique nous montre que
nos poupees se rattachent sans aucun
doute aux premiers modeles purement
romains qui apparaissent ä Rome sous les
Antonins1 Ces figurines sont sculptees
dans un materiau durtel que l'os, le bois ou
l'ivoire. Elles representent toujours une
femme, souvent nue, aux membres savam-
ment articules et dont seule la tete. les
mains et les pieds sont finement ciseles.
Ces quelques details indiquent qu'ä
l'origine ces poupees etaient sans doute ve-
tues. Une poupee decouverte ä Tivoli dans
la tombe de la vestale Cossinia etait
d'ailleurs paree d'un collier et de bracelets
d'or (fig. 12). La particularite des differents
exemplaires connus reside dans le
remarquable traitement de la coiffure qui. ä

l'image de lastatuaire, imite les modeles en

vogue ä la cour imperiale. En l'absence de
contexte archeologique precis. il s'agit lä

sans conteste d'un bon critere de datation.
Dans le cas de la poupee inv. T192-1, les
meilleures comparaisons proviennent de
coiffures du debut du IVe siecle utilisees
par des femmes de la famille constanti-
nienne, principalement Helena (decedee
en 327), mere de Constantin I et Constantia
(decedee en 330). soeur de Constantin I et
femme de Licinius'7 La coiffure de la
seconde poupee, moins detaillee, appartient
vraisemblablement au meme type bien
que l'absence d'incisions et le Systeme
d'attache sur la nuque suggere l'utilisation
d'un foulard. Cette datation relativement
tardive peut surprendre si l'on songe que
techniquement nos poupees se rappro-
chent d'exemplaires datables du Ile siecle
ou du debut du Ille siecle, mais le manque
d'etudes globales et de publications detaillees

sur le sujet ne permet guere de pous-
ser les comparaisons tres loin.

Une breve synthese publiee recemment
Signale une cinquantaine de poupees
decouvertes dans des tombes. Chaque fois
que le contexte archeologique etait precise,

soit dans une quinzaine de cas, il s'agissait

d'un enfant. tandis que les quelques
rares noms attestes epigraphiquement re-
velent toujours un personnage feminin.
Ces observations confirment l'usage de
ces poupees en tant que jouets, au detri-
ment d'interpretations ä caractere cultuel
ou autre qu'on rencontre encore souvent
dans la litterature13.
Alors que ces figurines sont relativement
frequentes au IVe siecle en Espagne et en
Italie, dans les catacombes de Rome es-

156 sentiellement, tres peu d'exemplaires sont

C

\ a

#n
;M

>^

m

-I '¦:!

im

m

fig 11

Releve de la poupee inv. 6475-1.
Ech. 1:1 (Dessin M. Klausener.
MHAVD). Zeichnung der Puppe
(6475-1). Rilievo della bambola
(6475-1).

fig 12
Tivoli. Poupee d'ivoire de la tombe
de la vestale Cossinia (tire de
Manson 1991: cf. note 10).
Tivoli. Puppe aus Elfenbein aus
dem Grab der Vestalin Cossinia.
Tivoli. Bambola dävorio della
tomba della vestale Cossinia.
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connus en Gaule et en Germanie. Cela
tient peut-etre ä une utilisation plus grande
de materiaux perissables tel que le bois.
En Suisse, quelques fragments proviennent

de Martigny et d'Augst'4. Une poupee
dont malheureusement la tete et un bras

fönt defaut a recemment ete decouverte
lors des fouilles du castrum de Pfyni5. Une
visite systematique des depöts de musees
livrerait sans aucun doute quelques individus

supplementaires.
Bien qu'abimees, les poupees d'Yverdon
revelent une grande qualite technique et

artistique qui ne trouve tusqu'ä present
guere d'equivalents au nord des Alpes. La

majorite des exemples comparables que
l'on trouve cites dans la litterature provient
d'ltalie, principalement de la region de
Rome. Dans ces conditions, une production

locale ou meme regionale parait ex-
clue peut-etre au profit d'une fabrication
dans un des grands ateliers italiens. La
decouverte de telles pieces dans une des
tombes de la necropole du castrum reste
donc un phenomene exceptionnel qu'il est
tentant d'expliquer par la presence d'une
famille de classe aisee (ce que laisse en-
trevoir le contexte de plusieurs autres
decouvertes), pourquoi pas celle d'un haut

dignitaire romain en poste au castrum
d'Yverdon. Mais il s'agit lä d'une autre
histoire....

Nous remercions particulierement M. Klausener
(MHAVD) pour la realisation des dessins qui ont
necessite de sa part de minutieuses observations

dont nous avons pu beneficier pour cet
article.

R. Kasser. L(UCIUS) AEMIL(IUS) FAUSTUS.
potier yverdonnois de l'epoque de Tibere
(-Claude). ASSPA 76, 1993. 169-172.
Pour un bilan provisoire concernant principalement

les structures d'epoque gauloise
decouvertes lors de la campagne 1990/91 (rue
des Philosophes 13): D. Weidmann et F. Rossi,

Yverdon VD. rue des Philosophes. De la
Tene finale au Haut Moyen Age. AS 14,1991,
263-266: Ph. Curdy, G. Kaenel, F. Rossi,
Yverdon-les-Bains (canton de Vaud) ä la fin du
Second äge du Fer: nouveaux acquis. L'äge
duFerdansIeJura.actesdu 15eme colloque
de l'AFEAF (Pontarlier. Yverdon-les-Bains.
9-12 mai 1991), CAR 57 (Lausanne 1992)
285-299. Le trace du rempart a pu etre suivi
lors de la fouille, en 1992 et 1993, de par-
celles voisines (rue des Philosophes 21 et
27). La publication des resultats de la fouille
de la necropole est actuellement en cours
par les soins de L. Steiner et F. Menna,
L Rochat. Recherches sur les Antiquites
d'Yverdon. Mitt. Antiqu. Gesell. Zürich, XIV, 3

(Zürich 1862).
E. Abetel, Yverdon-les-Bains, Castrum/Porte
de l'Est. ASSPA 70, 1987, 192-197.
Cette mauvaise conservation s'explique par
le fait que les tombes etaient peu profondes
par rapport aux niveaux des cours et des
jardins actuels.
Determination due ä G, Perreard Lopreno du

Departement d'Ecologie et d'Anthropologie
de l'Universite de Geneve,
Determination due ä L. Chaix du Museum
d'Histoire naturelle de Geneve. II s'agit
vraisemblablement d'ivoire delephant sans
qu'on puisse preciser l'origine geographique,

Afrique ou Asie?
Un fragment d'une des chevilles a d'ailleurs
ete retrouve dans l'articulation düne des
deux cuisses.
A. Mura Somella. Crepereia Tryphaena. Le

scoperte archeologiche nell'area del Palazzo
di giustizia (Venise 1983). Cette poupee est
datee d'apres le style de la coiffure des
annees 150/160. A propos des similitudes entre

la poupee de Crepereia Tryphaena et
celles d'Yverdon, signalons encore le mode
d'attache des jambes au tronc qui demontre
une maitrise technique associee äun certain
souci du realisme. Ce Systeme se demarque
de celui, plus rudimentaire, generalement
adopte, qui voit les membres inferieurs fixes
ä une excroissance du tronc formant l'entre-
jambe. Comparer la poupee de la vestale
Coss/n/aä Tivoli (fig. 12) avec celle de Crepereia

Tryphaena (fig. 9).
10 Jouer dans l'Antiquite. Catalogue du Musee

d'Archeologie Mediterraneenne - Centre de
la Vieille Charte (Marseille 1991) (article de
M. Manson, 54-58) et M. Manson, Les
poupees antiques. Les Dossiers d'Archeologie
168, 1992, 48-57.

" G. Bordenache Battaglia, Corredi funerari di
etä imperiale e barbanca nel museo nazionale

romano (Rome 1983), L'exemplaire de
Crepereia Tryphaena etait egalement ac-
compagne de bijoux de poupees.

12 K. Wessel, Römische Frauenfrisuren von der
severischen bis zur konstantinischen Zeit.
Archäologischer Anzeiger 1946/47, 62-76,
Cf. egalement H. von Heintze. Em spätantikes

Mädchenporträt in Bonn. Zur stilistischen

Entwicklung des Frauenbildnisses im
4. und 5. Jahrhundert. Jahrbuch für Antike
und Christentum 14,1971, 61 -91, en particulier

les planches 4d, 9a-d, 10a-d et 11a-d.
13 Voir ä ce propos la mise au point de M. Manson

dans Manson 1992; cf. note 10. Le seul
exemple oü la defunte est une adulte est celui

de la vestale Cossinia, morte ägee et en-
terree avec une poupee. L'auteur y voit »...le

symbole de la virginite de la vestale, prise,
fillette, dans cette communaute alors qu'elle
etait encore ä l'äge innocent des poupees«.
Notons aussi. sans proposer d'explication,
que ces jouets representent toujours une
femme adulte.

14 W. Drack et R. Fellmann, Die Romer in der
Schweiz (Stuttgart 1988) fig. 124. Pour
l'Espagne citons le bei exemple d'epoque
tardive retrouve ä Tarragone: Manson 1991. fig,
30; cf. note 10,

" ASSPA 72. 1989, 333, fig. 17

Publie avec l'aide du Departement des Travaux publics, de

l'Amenagement et des Transports, canton de Vaud.

Zwei römische Eltenbeinpuppen
aus Yverdon-les-Bains VD

An der Rue des Philosophes in Yverdon
sind zwischen 1990 und 1993 verschiedene

Ausgrabungen vorgenommen worden.
Eine Nekropole mit 311 Gräbern wurde
entdeckt, deren Gräbertypologie und
Beigaben eine Belegungszeit vom 4.
Jahrhundert bis ins 677. Jahrhundert nachweisen.

Im Grab 192 fand sich eine kleine Puppe
aus Elfenbein, ursprünglich etwa 20 cm
gross. Ihre zum Teii erhaltenen Gliedmassen

sind ausgeformt. Eine zweite ähnliche,
aber weniger gut erhaltene Puppe fand
sich in unmittelbarer Nähe des gleichen
Grabes.
Beide Puppen tragen eine Haartracht, die
am konstantinischen Hof in Rom Mode war,
was es erlaubt, da sonst keine weiteren
Beigaben vorhanden waren, die Puppen
zu datieren. Beste Vergleiche bieten Frisuren

von Frauen der konstantinischen Familie,

wie z.B. Helena oder Constantia.
Auch wenn die Puppen von Yverdon
beschädigt sind, offenbaren sie doch eine
grosse Kunstfertigkeit und technisches
Können, welche bis jetzt nördlich der
Alpen ohne Äquivalent sind. Die meisten
Vergleichsstücke, die in der Literatur zitiert
werden, stammen aus Italien, vor allem aus
Rom und seiner Umgebung. Aus diesem
Grunde ist eine lokale oder auch regionale
Herstellung beider Puppen auszuschliessen.

Due bambole d'avorio d'epoca
romana a Yverdon-les-Bains VD

Tra il 1990 ed il 1993 nella Rue des Philosophes

a Yverdon ebbero luogo diverse
campagne di scavo che hanno permesso la

scoperta di 311 sepolture. II materiale e la
tipologia delle tombe della necropoli la fanno

risalire ad un periodo che va dal IV al VI/
VII secolo d.C.
La tomba 192 ha restituito una bambolina
in avorio che in origine doveva misurare 20
cm. Gli arti, parzialmente conservati, erano
articolati. In prossimitä della tomba fu rin-
venuta anche una seconda bambola dello
stesso tipo ma piü incompleta.
Secondo quanto trasmessoci dalla statua-
ria, l'acconciatura delle due bambole imita
modelli in voga alla corte imperiale, ciö che
in assenza di un contesto archeologico
rappresenta un buon criterio di datazione. I

raffronti migliori provengono dalle accon-
ciature dell'inizio del IV secolo delle dame
della famiglia di Costantino (Elena e Co-
stanzia).
Benche danneggiate, le bambole di Yverdon

rivelano grande qualitä tecnica ed
artistica che sinora non trova eguali al nord
delle Alpi. La maggior parte dei pezzi di
confronto citati dalla letteratura proviene
dall'ltalia, in particolare dalla regione di

Roma. Sembra quindi possibile escluderne
una produzione locale o regionale.
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